
ENFIN, LA LIBERTÉ ! 

 

Youpi ! Après trois mois de privations, notre groupe cyclo se retrouve enfin ce 

mercredi 1 juillet 2020. Cette petite saleté de virus semble désormais faire partie du passé 

après avoir sérieusement bouleversé nos vies. 

Nous sommes sept sur l’aire de stationnement de MoulinSart à Fillé-sur-Sarthe et 

enfourchons goulûment nos bicyclettes, guidés par 

Bruno Nicolas qui nous a concocté un magnifique 

parcours de « rentrée ». Direction Roëzé d’abord, 

puis Cérans où nous n’avons pas pris le temps de 

caqueter malgré notre arrêt devant les deux 

caquetoires qui encadrent le portail d’entrée (et de 

sortie) de l’église. La route est belle, peu 

fréquentée. Nous avons le temps de nous tailler un petit brin de bavette. Quand, soudain, 

tout le monde met pied à terre, la chaussée n’est pas 

carrossable et nous parcourons 800 m à pied. Le temps de 

nous dégourdir les jambes. Nous en profitons pour prendre 

quelques photos. Nous n’y figurons pas seuls car nos amis 

équins nous ont rejoints, friands de caresses. Toujours 

discrète, Maïté se cache derrière son appareil. 

A Parigné-le-Polin, la traversée du village s’avère 

particulièrement longue. Deux membres de notre groupe y 

ont laissé des souvenirs, Joël en tant que conseiller 



municipal et Bruno comme directeur de l’établissement Saint Michel des Perrais dont le 

portail, bien morose, ne voit plus les élèves entrer ou sortir. 

Nous prenons alors le chemin du retour par Guécélard. 

Ô temps, suspends ton vol… Difficile de se quitter si vite. Nous avons donc décidé 

de pique-niquer à MoulinSart, près du moulin rejoints par Annick Hubert qui a tenu à 

partager ce moment avec nous, moment de calme, d’échanges, d’amitié…  moment dont 

on voudrait qu’il ne s’arrête si vite. 

Nous avons eu le temps d’accumuler les plaisirs : plaisir de nous retrouver, plaisir 

de rouler ensemble et de découvrir, ou redécouvrir, notre belle campagne sarthoise. 

Une pensée pour tous nos amis cyclos qui n’ont pu participer à cette sortie : 

beaucoup retrouvaient leurs enfants, petits-enfants ou amis dont ils avaient dû rester trop 

longtemps éloignés. 

         François Porcheron 

 

 

 

 

 


